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I believe that 37 years of policy 
work experience in nature conservation, linked 
to priorities of international fora such as IUCN, 
UNEP and CBD, enables me to help achieve 
IUCN’s global mission. 

  
As Director-General of Nature Conservation 
at the Ministry of the Environment of Japan, I 
have been involved in numerous negotiations 
related to the development and implementation 
of nature conservation strategies.  My past role 
as co-chair of the Bureau at CBD should prove 
valuable in facilitating IUCN’s work, as we head 
into the Post-2020 
Biodiversity Framework era.   
 
During Japan’s Presidency at COP10 of CBD, 
as Co-Chair, I played a key role in 
facilitating agreements on the Aichi Targets 
and Nagoya Protocol, which were key 
milestones in balancing the needs of 
developing and developed countries.  This work 
required tremendous inter/ intra-
regional coordination through constant 
interaction and trust building until the next 
COP.  Leveraging this experience and my 
scientific background, I am eager to 
facilitate IUCN’s impact in the Post-2020 
Biodiversity Framework, in a world where 
science-based solutions are often 
ignored.  IUCN can play a prominent role, as a 
global organization with a critical mass of 
scientists and governments 
actively supporting science-based nature 
conservation. 
  
As regional councilor, my goal is to facilitate 
deeper stakeholder involvement in IUCN 
processes, making Asia-Pacific stand out in 
providing best practices in the 
field.  Additionally, I hope to further invigorate 
the activities of the Asia Protected Areas 
Partnership, which I helped to establish with 
IUCN, in my capacity as Co-Chair of the first 
Asia Parks Congress. 

   
 

Je pense que mes 37 années d’expérience des 
politiques de conservation de la nature, 
conjuguées aux priorités de forums 
internationaux tels que l’UICN, le PNUE et la 
CDB, me permettent de contribuer à la 
réalisation de la mission mondiale de l’UICN.  
 
En ma qualité de Directeur général de la 
conservation de la nature du Ministère japonais 
de l’environnement, j’ai participé à de 
nombreuses négociations liées à l’élaboration 
et à la mise en œuvre de stratégies de 
conservation de la nature. Mon expérience en 
tant qu’ancien co-président du Bureau de la 
CDB devrait représenter un atout important 
pour les travaux de l’UICN, alors que s’annonce 
la nouvelle ère du cadre mondial de la diversité 
biologique pour l’après-2020.  
 
Pendant la présidence japonaise de la COP10 
de la CDB, en tant que co-président, j’ai joué un 
rôle important pour aider à conclure des 
accords portant sur les Objectifs d’Aichi et le 
Protocole de Nagoya, qui ont représenté des 
jalons cruciaux pour équilibrer les besoins des 
pays en développement et des pays 
développés. Cette démarche a nécessité une 
énorme coordination intra- et interrégionale par 
le biais d’échanges constants et du 
renforcement de la confiance jusqu’à la session 
suivante de la COP. Tirant parti de cette 
expérience et de ma formation scientifique, je 
souhaite vivement renforcer l’influence de 
l’UICN sur le cadre de la diversité biologique 
pour l’après-2020, dans un monde où les 
solutions fondées sur la science sont souvent 
ignorées. Organisation mondiale comptant sur 
l’appui d’une masse critique de scientifiques et 
de gouvernements, l’UICN peut jouer un rôle de 
tout premier plan et promouvoir activement une 
conservation de la nature fondée sur des bases 
scientifiques.  
 
En tant que Conseiller régional, je veux 
accroître l’implication des parties prenantes 
dans les processus de l’UICN, faisant de la 
région Asie-Pacifique un exemple d’excellence 
pour les pratiques de terrain. J’espère aussi 
revitaliser les activités du Partenariat asiatique 
pour les aires protégées, que j’ai contribué à 
créer avec l’UICN, lorsque j’étais co-président 
du premier Congrès asiatique des parcs.  

Creo que mis 37 años de experiencia en 
materia de conservación de la naturaleza, 
vinculada con las prioridades de foros 
internacionales como la UICN, el PNUMA y el 
CDB, me permiten contribuir a la realización de 
la misión mundial de la UICN.  

Como Director General de Conservación de la 
Naturaleza en el Ministerio de Medio Ambiente 
de Japón, participé en numerosas 
negociaciones relacionadas con la formulación 
y la implementación de estrategias de 
conservación de la naturaleza. Mi pasada 
función de copresidente de la Mesa Directiva 
del CDB debería facilitar la labor de la UICN al 
acercarnos a la nueva era del Marco Mundial 
de la Diversidad Biológica posterior a 2020.  

Durante la presidencia japonesa de la COP10 
del CDB, en mi calidad de copresidente, 
desempeñé un papel importante facilitando la 
concertación de acuerdos relativos a las Metas 
de Aichi y el Protocolo de Nagoya, que fueron 
hitos fundamentales de equilibrio entre las 
necesidades de los países desarrollados y en 
desarrollo. Esta labor requirió un enorme 
trabajo de coordinación intra e interregional, a 
través de contactos constantes y creación de 
confianza hasta la siguiente reunión de la COP. 
Aprovechando esta experiencia y mi formación 
científica, quiero reforzar la influencia de la 
UICN sobre el Marco de Diversidad Biológica 
posterior a 2020, en un mundo donde las 
soluciones científicas suelen ser dejadas de 
lado. En tanto organización mundial que 
dispone de una masa de crítica de científicos y 
gobiernos, la UICN puede desempeñar un 
papel destacado promoviendo una 
conservación de la naturaleza asentada en 
bases científicas.  
 
Como Consejero Regional, mi objetivo es 
promover una participación más profunda de 
las partes interesadas en los procesos de la 
UICN, convirtiendo a la región Asia-Pacífico en 
un destacado ejemplo de las mejores prácticas 
de terreno. Espero también revitalizar las 
actividades de la Asociación de Áreas 
Protegidas de Asia, en cuya creación colaboré 
con la UICN, en mi calidad de copresidente del 
primer Congreso Asiático de Parques.  
  
 
 


